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Une decouverte epigraphique a ete faite en ete de 2012 a environ 4 km sud-est des 
murailles de la viile antique. Lendroit de la decouverte se trouve au sud-est du quartier 

Gheorghieni et au sud du quartier "între lacuri'~ plus precisement au nord du cartodrome et a 
l'est de l'actuel cimetiere militaire, sur le bord gauche de la riviere Becaş. Thccasion en a ete four­
nie par Ies travaux de construction de fondations pour un nouveau quartier de maisons. On y a 
deterre le de en calcaire d'une base d'un monument funeraire (fig. 1) 1

• II se trouvait en position 
horizontale a une profondeur d'environ 30 cm. On nous a dit qu'aucun autre objet n'a ete trouve. 

II s'agit de la base d'un monument funeraire, a laquelle manquent Ies parties detachables, 
notamment le couronnement et la base. Un grand trou fait au sommet avait servi a fixer le cou­
ronnement. Manque la partie droite du champ de l'inscription, le cote gauche avait ete deteriore 
par le fer du labour et la partie posterieure a ete detruite lors de la decouverte. Les bords supe­
rieur et inferieur sont moulures. Le champ de l'inscription etait encadre par une rangee de perles 
et pirouettes. Dimensions: 170 x 96 x 62 cm. 

Les lettres mesurent 9-9,5 cm et se distinguent par des traits particuliers. Le A manque de 
barre (1. 2, 9-10) ou bien presente une petite barre oblique (1. 5-6, 8, 11), ce qui nous rapproche 
du milieu du lile siecle. On distingue trois formes du M : une forme presque classique avec Ies 
hastes laterales obliques (1. 3), une seconde avec Ies hastes laterales verticales (1. 2, 6-7) et une 
troisieme ayant Ies hastes laterales verticales, pendant que Ies hastes interieures s'unissent bien 
au-dessus de la limite inferieure de la ligne (1. 9); cette troisieme forme est tardive. On remarque 
des points de separation, dans la I. 7 le signe pour (centurio) est encadre par deux hederae styli­
sees et dans la I. 11 se trouve une double hedera. Le texte ne pose aucun probleme (fig. 2) : 

D(is) [M(anibus)] 
Aurel(ius) M[axi]­
mus ve[t(eranus) ex] 
dec(urione) vix(it) 

5 annis L[.J 
Aurelii M[a]-
nes (centurio) Mf!,­
saeus vex(illarius) 
Maxi mus 

10 [F]austinus .fili(i) 
pat(ri) pie(ntissimo). 

Pour le moment ii se trouve pres de l'endroit de la decouverte, mais nous esperons vivement qu'il va etre trans­
porte au Musee National d'Histoire de Transylvanie. 
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Il s'agit d'une familie d'.Aurelii, dont le premier (1. 2-3 ), Aurelius Maximus, avait servi comme 
decurion dans une aile du voisinage, probablement dans l'ala Siliana de Gilău2 • 11 aura atteint 
un âge d'autour de 60 ans. 11 avait quatre fils. Le fils aîne, Aurelius Manes (1. 6-7), aura exerce le 
centurionat dans une cohorte auxiliaire toujours de Dacie Porolissensis, car, s'il avait ete cen­
turion legionnaire, il l'aurait mentionne. Le cognomen qu'il porte, Manes, est assez repandu en 
Asie Mineure, surtout en Lydie et dans Ies zones avoisinees3

• Le second fils, Aurelius Musaeus 
(1. 7-8), qui porte un nom grec\ etait vexillarius. 11 pouvait porter le vexillum dans une troupe 
de cavalerie, comme l'ala Siliana, ou bien appartenir, vers le milieu du 111• siecle, a une vexilla­
tion autonome5

• De pareilles vexillations annoncerent la constitution dans un proche avenir de 
l'armee mobile6

• Au moment de la mort de leur pere, les fils cadets, Aurelii Maximus et Faustinus 
(1. 9-10), n'auront pas encore atteint l'âge requis pour le recrutement. Le melange de cognomina 
typiquement militaires, comme Maximus, tout simplement romains, comme Faustinus, grecs, 
comme Musaeus, et asianiques, comme Manes, est tres instructif pour le monde provincial et 
militaire. 

rabreviation pie(ntissimo) (l. 11) est assez curieuse. 11 semble qu'on ait eu l'intention de 
continuer au-dessous et que la place ne suffisait pas. 

Le praenomen manque, ce qui indique normalement une epoque posterieure a la consti­
tution Antoninienne de 212. Les unites militaires ne sont pas nommees, ce qui nous ramene 
toujours au 111• siecle. Dans notre cas Ies meilleurs arguments pour une datation tardive sont Ies 
formes caracteristiques des lettres A et M. Elles nous indiquent le milieu du 111• siecle. 

La topographie de la colonie de Napoca s'enrichit ainsi avec un nouvel element dans la 
proximite de l'agglomeration urbaine de Napoca. Il est situe a une petite distance de la route qui 
reliait Napoca a Potaissa7

• En tenant compte du rang militaire des personnages, on s'attend a une 
villa de grandes dimensions. 

O INSCRIPŢIE FUNERARĂ DIN ÎMPREJURIMILE NAPOCĂI 
(Rezumat) 

O bază de monument funerar a fost găsită întâmplător la 4 km sud-est de zidurile coloniei Napoca. 
Inscripţia dezvăluie numele defunctului, ale fostului decurion de ală Aurelius Maximus şi ale celor patru 
fu ai săi: Aurelii, Manes, Musaeus, Maximus şi Faustinus. Primul dintre ei a ajuns la rangul de centuria, 
al doilea a devenit vexillarius. Din grafie, numele personajelor şi lipsa numelui trupelor rezultă o datare 
a monumentului în secolul III d. Cr. 

2 Voir pour cette troupe D. Isac, AMN 16, 1979, p. 39-67 ; idem, AAHung 35/1-2, 1983, p. 187-205 ; idem, 
Castrele de cohortă şi de ală de la Gilău (Die Kohorten - und Alenkastelle von Gilău}, Zalău 1997; C. C. 
Petolescu, Auxilia Daciae, Bucureşti 2002, p. 76-78. 
Herod. I, 94 ; IV, 45 : Mcivri<;. le nom du premier roi lydien, qui servira en quelque mesure comme ethnonyrne ; 
voir L. Zgusta, p. 287 sqq., §858 sqq. 
Mouoaîo<;; voir W. Pape, Worterbuch cler griechischen Eigennamen, Braunschweig 1884, II, p. 953; H. Solin, 
Die griechischen Personennamen in Rom2 I, Berlin - New York 2003, p. 420-421. 
Voir A. R. Neumann, RE VIII A ( 1958), 2439-2442, 2445; C.-G. Alexandrescu, Blasmusikerund Standartentrăger 
im romischen Heer, Cluj-Napoca 2010, p. 161-163, 232-233. 

6 A. R. Neumann (Anm. 5) 2445; K. Gilliver, dans: A Companion to the Roman Army (ed. P. Erdkamp), Oxford 
2007, p. 197. 
Pour d'autres decouvertes romaines dans cette zone voir Repertoriul arheologic al judetului Cluj, Cluj-Napoca 
1992, p. 138 sqq. 
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